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Carmélite, fondatrice et prieure du Carmel de Nogent sur Marne 

 
 « L’Enfant JESUS m’unit à lui par l’obéissance 
et l’amour, et si simplement, si paisiblement ; 
c’était un écoulement de mon cœur devenu 
enfant dans son CŒUR d’Enfant, en union de 
simplicité. Dans mon âme, il est là pour tout diriger 
selon l’esprit d’enfance, de simplicité, de louange, 
de joie. Je suis l’hostie sacrifiée à Bethléem pour 
lui. J’ai vu la perfection de la vie de Nazareth… Si, 
pour réunir un petit cours d’eau à la mer, on allait 
puiser goutte à goutte l’eau, quelle peine et quel 
travail inutiles ! Mais on creuse un peu, et le petit 
cours d’eau se précipite dans la mer. ‘Abîme-toi 
en Moi ; loue, obéis, et tu te corrigeras bien mieux 
que par un travail minutieux et qui grandit ta 
personnalité.’ »  
 
  « Que l’on ne me trouve pas, mais toujours JESUS en moi. »  
 « Quelle action efficace que la Passion de JESUS, et quel silence dans la 
douceur et l’humiliation… Comme il aime ses ennemis, ses bourreaux sans le leur 
dire, en souffrant pour eux ! Comme il aime ses amis en les rachetant ! Comme il 
aime sa Mère en brisant son Cœur avec son CŒUR sacré ! » 
 

 « Demander souvent au Saint Esprit l’intelligence des âmes, entrer dans leurs 
sentiments pour les aider ; il y a là une délicatesse que le Saint Esprit seul peut 
donner, et une complète désappropriation de soi-même. Je dois me donner au 
prochain par ce don de Dieu, c’est le seul moyen de détruire la mesquinerie. 
 J’ai vu cette mesquinerie qui empêche le don parfait de soi-même ; puis j’ai 
vu Notre Seigneur, homme, se donnant divinement et cependant humainement. Il 
compatissait en homme, pleurait avec Marie sur Lazare, etc. Le don de soi soit être 
surnaturel par le Saint Esprit, Don de Dieu et cependant humain… J’ai compris là bien 
des choses pratiques… »  
 « Comment ne pas rechercher, désirer la dernière place lorsqu’on voit JESUS 
lui accorder ses préférences ! »  
 

Prière 
 « O Père, ô Fils, ô Saint Esprit ! 

Cachez-moi en vous ! 
Que la fin de ma vie terrestre 

soit vraiment 
vie et repos, 
par le Verbe, 

dans le sein du Père. » 
 

 


